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Texte 1 
Premières réponses aux objections
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On nous a d’abord reproché d’inviter les gens à demeurer dans un quiétisme du 
désespoir1, parce que, toutes les solutions étant fermées, il faudrait considérer 
que l’action dans ce monde est totalement impossible, et d’aboutir finalement 
à une philosophie contemplative, ce qui d’ailleurs, car la contemplation est 
un luxe, nous ramène à une philosophie bourgeoise. Ce sont surtout là les 
reproches des communistes.

On nous a reproché, d’autre part, de souligner l’ignominie humaine, de montrer 
partout le sordide, le louche, le visqueux, et de négliger un certain nombre de 
beautés riantes, le côté lumineux de la nature humaine2, par exemple, selon 
Mlle Mercier, critique catholique, d’avoir oublié le sourire de l’enfant. Les uns 
et les autres nous reprochent d’avoir manqué à la solidarité humaine, de 
considérer que l’homme est isolé, en grande partie parce que nous partons, 
disent les communistes, de la subjectivité pure, c’est-à-dire du Je pense carté-
sien3, c’est-à-dire encore du moment où l’homme s’atteint dans sa solitude, 
ce qui nous rendrait incapables par la suite de retourner à la solidarité avec 
les hommes qui sont hors de moi et que je ne peux pas atteindre dans le 
cogito.

Et du côté chrétien, on nous reproche de nier la réalité et le sérieux des 
entreprises humaines, puisque si nous supprimons les commandements de 
Dieu et les valeurs inscrites dans l’éternité, il ne nous reste plus que la stricte 
gratuité4, chacun pouvant faire ce qu’il veut, et étant incapable de son point 
de vue de condamner les points de vue et les actes des autres.

C’est à ces différents reproches que je cherche à répondre aujourd’hui ; c’est 
pourquoi j’ai intitulé ce petit exposé : L’Existentialisme est un humanisme. 
Beaucoup pourront s’étonner de ce qu’on parle ici d’humanisme5. Nous 
essaierons de voir dans quel sens nous l’entendons. En tout cas, ce que nous 
pouvons dire dès le début, c’est que nous entendons par existentialisme une 
doctrine qui rend la vie humaine possible et qui, par ailleurs, déclare que toute 
vérité et toute action impliquent un milieu et une subjectivité humaine6.

L’Existentialisme est un humanisme
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Questions & Réponses

Pourquoi le refus de considérer que l’existence ait un sens a priori 
peut-il conduire au désespoir et à l’inaction ?

Sur quoi repose le soupçon de « gratuité » des catholiques ?

Qu’est-ce que l’existentialiste demande de prendre en compte 
pour juger les actions humaines dans le monde ?

subjectivité
objectif

À quelle condition évitons-nous le « subjectivisme » ?



Texte 2 
Le principe de l’existentialisme :  
l’existence précède l’essence. L’exemple du coupe-papier

exister être



Ce qui rend les choses compliquées, c’est qu’il y a deux espèces d’existentia-
listes1 : les premiers, qui sont chrétiens, et parmi lesquels je rangerai Jaspers 
et Gabriel Marcel, de confession catholique ; et, d’autre part, les existentialistes 
parmi lesquels il faut ranger Heidegger, et aussi les existentialistes français et 
moi-même. Ce qu’ils ont en commun, c’est simplement le fait qu’ils estiment 
que l’existence précède l’essence, ou, si vous voulez, qu’il faut partir de la 
subjectivité2. Que faut-il au juste entendre par là ? Lorsqu’on considère un 
objet fabriqué, comme par exemple un livre ou un coupe-papier, cet objet a été 
fabriqué par un artisan qui s’est inspiré d’un concept ; il s’est référé au concept 
de coupe-papier, et également à une technique de production préalable qui 
fait partie du concept3, et qui est au fond une recette. Ainsi, le coupe-papier 
est à la fois un objet qui se produit d’une certaine manière et qui, d’autre part, 
a une utilité définie, et on ne peut pas supposer un homme qui produirait 
un coupe-papier sans savoir à quoi l’objet va servir. Nous dirons donc que 
pour le coupe-papier, l’essence – c’est-à-dire l’ensemble des recettes et des 
qualités qui permettent de le produire et de le définir – précède l’existence ; 
et ainsi la présence, en face de moi, de tel ou tel coupe-papier ou de tel livre 
est déterminée4. Nous avons donc là une vision technique du monde, dans 
laquelle on peut dire que la production précède l’existence.

L’Existentialisme est un humanisme


